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Résumé 
 
Les espaces littoraux font l’objet d’une attractivité croissante et connaissent dès lors une 
importante pression tant au niveau des ressources naturelles qu’au niveau des ressources 
foncières. De telles pressions peuvent faire naître des conflits d’usage (Goetz et al 2007) du fait 
des différents services rendus par ces espaces et dont les usagers souhaitent pouvoir bénéficier.   
Si de nombreux travaux dans la littérature se sont consacrés aux transactions foncières et aux 
formes d’organisation spatiale, peu d’études s’intéresse à la valeur des services rendus par la 
ressource foncière (Boyle et al 2006). Une part de la recherche menée dans le projet PSDR 
ACTeR s’inscrit dans ce courant de recherche et ambitionne d’étudier les préférences des usagers 
d’un territoire pour les différents usages du sol. En estimant des consentements à payer pour ces 
différents usages du sol, il est alors envisageable de fournir aux décideurs locaux un support 
d’aide à la décision en matière de stratégie foncière en calculant des indicateurs relatifs aux 
bénéfices attendus de différents schémas de développement (Johnston et al 2003). 
L’utilisation de la méthode des choix multi-attributs procède par enquête directe auprès d’usagers 
auxquels on présente différents scénarios parmi lesquels ils doivent choisir celui qu’ils préfèrent. 
Chacun des scénarios traduit une forme d’organisation spatiale des usages du sol différente 
(Mallawaarachchi et al 2006) (Johnston et al 2000). La construction de ces scénarios répond à 
une logique de plan d’expérience, en amont duquel des « focus groupes » doivent être réalisés 
pour définir le plus clairement possible les expériences de choix afin de disposer de préférences 
fiables (Hanley et al 2001).  
A ce stade du projet, les résultats des focus groups nous ont permis d’amorcer la construction des 
expériences, les enquêtes auprès de touristes devant se dérouler au cours de l’été 2010. Ce sont 
ces premiers résultats qui feront l’objet essentiel de cette communication. Nous présenterons les 
informations qu’ils nous ont fournies et la manière dont celles-ci ont été exploitées pour 
construire le questionnaire. Ce dernier sera présenté pour laisser percevoir les choix que les 
enquêtés auront à faire, et la manière dont ces choix seront modélisés pour être analysés en 
termes de préférences individuelles pour les usages du foncier. 
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Objectif de la communication 
 
L’objectif de la communication est double. 
D’une part il convient de présenter une démarche originale d’estimation des préférences des acteurs 
pour différents usages du sol ; l’originalité tient à la fois à l’objet évalué (configurations spatiales du 
territoire étudié) qu’à l’utilisation d’une méthode qualitative d’analyse de focus groupes pour aider à 
calibrer les scénarios présentés dans le cadre d’une méthode d’évaluation quantitative (Desvousges et 
Frey 1989).  
D’autre part, ce travail empirique n’étant pas abouti, la communication présentera les questionnaires 
qui seront administrés sur le territoire du Bassin d’Arcachon Val de l’Eyre pendant l’été. La 
communication vise donc également à recueillir les remarques de l’auditoire dans le but d’améliorer 
ces supports d’enquête si besoin avant la phase de terrain. 
 
Originalité du sujet au regard de la question du développement régional et territorial 
 
Ce sujet est original en ce sens qu’il s’intéresse à la manière dont les habitants ou touristes valorisent 
les usages du foncier et pas à la façon dont les marchés valorisent le foncier via les prix du marché. 
La démarche se situant en amont de la décision publique, elle doit pouvoir aider le décideur lors de 
son choix d’allocation des terres entre les différents usages. Si la stratégie foncière est un volet ou un 
préalable à la stratégie territoriale, alors cette recherche sert la question du développement territorial. 
 
Méthode 
 
La méthode des choix multi-attributs consiste à présenter aux enquêtés différents scénarios 
traduisant des organisations spatiales des usages du sol différentes. Il s’agit de configurations spatiales 
hypothétiques qui prévaudraient sous l’effet d’actions publiques spécifiques (constitution de réserves 
foncières pour réserve naturelle, préemption de terres par la Safer pour préserver les espaces 
agricoles etc…). Les enquêtés doivent choisir le scénario qu’ils préfèrent. Chaque scénario étant 
associé à un supplément de coût (hypothétique), nous pouvons inférer de ces choix des consentements à 
payer pour les différents usages du territoire, et nous pouvons extrapoler la logique jusqu’à estimer les 
coûts/bénéfices attendus d’une politique foncière spécifique en terme de bien-être social.  
 
 
Résultats attendus 
 
Les résultats de cette recherche ne sont que partiels à ce stade. Concernant l’évaluation des 
préférences, seuls les résultats relatifs aux focus groupes (Krueger et Casey 2009) peuvent être 
présentés, ainsi que la manière dont ils peuvent être utilisés dans la construction des expériences de 
choix. Une partie de la communication consistera donc à étudier cette intégration entre données 
qualitatives et donnés quantitatives. 
Au terme du projet, les résultats complets permettront d’analyser la manière dont les habitants et 
touristes valorisent les usages du foncier. Ces résultats pourront être confrontés avec l’analyse des 
prix du foncier sur ces espaces littoraux (i.e. manière dont les marchés valorisent ce foncier). Cette 
lecture comparative des dynamiques de prix (réels et implicites) ambitionne de mettre en perspective 
les gradients de rente observés via les marchés et les gradients révélés par les choix des individus.  
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